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2. Structures topologiques et ggomdtrico-topologiques. 2.1. DS-
finition Je dirai que la configuration est munie d’une structure
topologique relative, lorsqu’on se donne une fonction f(x, y)- aux
arguments x, ye tels que x>_y et aux valeurs dans , telle que les
trois conditions suivantes soient en puissance (cf. mon travail _1)"

FR1. On a 5-x pour chaque x
FR2. Pour tous les x,y tels que x_y, on a y--7_
FR3. Pour tous les x, y, z tels que x_y >_ z,

on a

2.1.1. On montre aisment qu’on a
x_X>_y (x, ye) tels que x>_y)-- (x, y, ze tels que

en outre, la condition FR2 laisse renforcer
FR2’. y-, pour tous les x, ye tels que x_y

2.1.2. En supposant que x est fixe et faisant varier y tel que
y<_x on volt que ’ est un oprateur de fermeture au sens de M.
0ystein Ore 2, dans l’ensemble des y gx.

2.1.3. Certaines questions nequirent l’nitervention des structures
gomtriques et topologiques d’une configuration; cf. par exemple la
thorie abstraite du conducteur 3J. C’est alors une certaine com-
binaison des proprits des deux structures qui s’avre propre
l’examen de la question, telle la condition suivante (cf. 1- et mon
rapport 4, 9)"

2.2. DSfinition. Je dirai qu’une structure topologique relative
de est unitaire par rapport , quelque (F, X)-structure gomtriquee
lorsque

FR4. Pour tous les a, d, e, x, ye tels que d{a, x}, e’{a, y},
d>_e et x>_y, on a {,}

2.3. Une autre condition importante maints gards est l’axiome
de Kuratowski

FRK. Pour tousles a, b, d,u tels que u>_a,
u>_b et u>_d[a, b}, on a d{,b}, cf. [3.

Cette condition FRK est une consequence presque triviale de FR4,
pour ou que ) soit naturelle, donc telle que pour tous les a, be tels
que a>_b, on air aI’[a, b}.
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3. Transformations des structures gomtriques et gom$trico-
topologiques. 3.1. D$finition. Soient , ’ deux configurations quel-
conques (non ncessairement distinctes) et munies chacune de quelque
(’, $)-structure gomtrique. Je dirai qu’une application (? de . dans
(sur) ’ est un (, X)-homomorphisme gom$trique lorsque pour tous
les a,b, d,m tels que d’{a,b] et mX{a,c}, on a d{a, b} et
mZ[a, b}.

3.1.1. Lorsque l’application est de plus biunivoque et rciproque
et qu’on ait d’-I’{a’-, b’-} et m’-X{a’-, b’-} pour tous les
a’, b’, d’, m’ e’ tels que d’’{a’, b’} et m’X{a’, b’}, - tant l’application
inverse de , je dirai que est un (F, X)-isomorphisme gomdtrique.
Lequel est un (F, X)-automorphisme gomStrique, pour vu que --’.

3.1.2. Lorsque les structures gomtriques dont . et ’ sont munies,
sont les structures discrtes, le notion de (’, X)-homomorphisme go-
mtrique devient la notion ordinaire d’homomorphisme au sens de l’ordre
partiel ([5_, Chap. I, 5). Un pareil homomorphisme gomtrique, cela
vent dire un (/, M)-homomorphisme sera dit discret.

M. Milan Kolibiar a prouv qu’il existe des homomorphismes dis-
crets qui ne sont pas des (., X)-homomorphismes gomtriques et
rciproquement, attendu que G(’, X)<G(z/, M); cf. [6, 3.

3.2. Dfinition. Les configurations , ’ tant munies chacune de
quelque (, X)-structure gomtrique et de quelque structure topolo-
gique, je dirai qu’une application de dans (sur) ’ est un (:V, X)-
homomorphisme gomtrico-topologique lorsque pour tous les a, b, d, m
e tels que d’{a, b} et reX{a, b}, les deux conditions suivantes sont
remplies: 1. On a dF{a, b} et mX{a% b}, 2. On a
et ,Tg -. (D’aprs l’axiome 1, est donc toujours un (F,X)-
homomorphisme gomtitrique.)

3.2.1. Lorsque , ’ sont munies de leurs structures gomtriques
discrtes, on en obtient la notion de homomorphisme topologique (alias
fonction continue au sens de la topologie gnrale).

3.2.2. La condition FR4 (2.3) est intimement lie la proprit
d’une application d’etre un (’, X)-homomorphisme gomtrico-topolo-
gique, comme je le montrerai ailleurs. Je me borne ici l’indication
de la proprit caractristique suivante des (,X)-homomorphismes
gomtrico-topologiques:

3.3. Thorme. Pour que l’application de dans ’ soit un
(’, X)-homomorphisme topologique il faut que la condition suivante
soit remplie:

(HT) Pour tous les a, b, d, me tels que dF{a, b}, mX(a,b}, -a,
b b, . m , on a galement - a, b b, m m m.

R$ciproquement, supposons que la (l,X)-structure gomdtrique
dont est munie, soit analytique et fermde (1.6) et qu’elle possde en
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outre la proprit suivante:

(0) Pour tous les a, a, a’, b, d,m tels que d’{a, b}, reX{a, b},
--a, b-b, -m-,, d_a_a>_a’_m, -a et ’-a’, il existe
les lments b, b’e tels que d>_b>_b>_b’>_m et tels que

a’{a, b’}, a’X{a, b}
bl ’{a’, b}, b’Z{al, b}.

Alors, pour que le (, )-homomorphisme gdomdtrique soit topo-
logique (--gomtrico-topologique), il sut que la condition (HT)
prc$dente soit vdrifie.
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